
 

Chanteur à texte 
(G. Ruiz) 

 
J’suis monté sur le Vieux-Port, 

guitare en bandoulière 
Avec mes rimes en velours, mes 

couplets pépères 
Mais dans les bars du Panier, on m’a 

dit sans détour : 
"Frérot, ici c’est rap ou silence pour 

toujours !" 
 

Oh Marseille, ma belle, tu m’as mis à 
la porte 

Moi qui rêvais d’Aznavour, toi tu veux 
du hardcore 

J’fais des rimes sur l’amour, 
t’écoutes des métaphores 

Sur les bagnoles qui brûlent et les 
keufs qu’on dévore 

 
J’ai tenté le Cours Julien, avec mon 

petit micro 
Mais y’avait un battle, et j’ai fini KO 

Un rappeur m’a clashé : "T’es 
ringard, t’es trop lent !" 

Moi je lui ai répondu : "J’ai des mots 
élégants !" 

 
J’ai même chanté sur la Canebière, 

un samedi 
Mais les mouettes ont fui, et les 

touristes aussi 
"Il est chelou ce type, avec sa voix 

débile 
On dirait qu’il pleure sur un vieux 

vinyle !" 

 
 
 
 
 

Oh Marseille, ma belle, pourquoi tu 
me dis non 

Moi qui rêvais de Ferré, toi tu veux 
du gros son 

J’fais des rimes sur la mer, toi 
t’écoutes les quartiers 

Faut-t ‘il que j'évolue pour séduire la 
cité ? 

 
Alors j’irai à Aix, ou peut-être à 

Toulon 
Là où un vieux piano vaut plus qu’un 

gros son 
Mais si un jour Marseille veut bien de 

mes accords 
Je reviendrai chanter… même si je 

finis dans l’vieux port ! 
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